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René Lalique en vedette
chez Genève Enchères

BagheraWines installe
sonQGàBeau-Rivage
Cinq collections seront
aumenu de la prochaine
vente agendée le dimanche
8décembre à Genève

Cinq collections. Plus de 190 bou-
teilles, jéroboams et magnums.
Des noms de domaines – Petrus,
Romanée-Conti, Margaux, Yquem
ou Henri Jayer – qui font rêver les
passionnésde vins. BagheraWines
a une nouvelle fois placé la barre
très haut pour sa prochaine vente,
agendée le dimanche 8 décembre
à Beau-Rivage (dès 14 h). Créée en
2015, la «petite» maison, devenue
en 2018 «leader européen pour la
vente aux enchères de vins», a fait
son chemin. Elle fourmille même
de projets, comme nous l’explique
Michael Ganne, son fondateur.

Parmi les cinq collectionneurs
qui céderont leurs vins, il y a
une femme... C’est plutôt rare,
non?
Effectivement. D’autant plus que,
pour une fois, il n’y a aucune rai-
son dramatique – un décès ou un
divorce – qui a provoqué cette
décision. Cette femme, suisse, a
choisi d’elle-même de se séparer
de sa collection. Mais le monde du
vin reste encore trèsmasculin.

Remarquez-vous des diffé-
rences dans les goûts si le col-
lectionneur est un homme ou
une femme?
Peut-être qu’une femme aurait
tendance à choisir des vins plus
fruités, moins alcoolisés... Mais,
franchement, dans celle-ci, on re-
trouve des étiquettes relativement
connues!

Dans le catalogue, on trouve
aussi 18 lots du Domaine Henri
Jayer... Une explication?
Il s’agit en fait d’un collectionneur
de Hong Kong qui avait acheté
ces bouteilles lors de notre vente
de 2018. Ces vins sont restés ici, à
Genève, ils n’ont jamais bougé... Il
a décidé de s’en séparer pour des
raisons personnelles.Mais il prend
un risque: notre estimation se
situe 45% en dessous de son prix
d’achat.

Pour la deuxième fois, cette
vente sera précédée par une
soirée «Wine & Music». No-
tamment avec un concert pri-
vé de Thomas Dutronc...
L’idée est d’amener une touche
plus festive autour d’une dégusta-
tion de vins. Nous attendons près
de 250 personnes et nous leur
ferons goûter une horizontale du
Clos de Vougeot, millésime 2015,
produit par douze domaines diffé-
rents. On cherche avant tout à par-
tager un moment convivial avec

Michael Ganne, fondateur
de Baghera Wines. DR

Cofondateur de Genève Enchères, Olivier Fichot présente le
lot phare de la vente: un vase Languedoc couleur vert menthe
estimé entre 5000 et 8000 francs. LUCIEN FORTUNATI

Olivier Fichot, cofondateur de la
maison de ventes.

Mais l’intérêt principal de ces
trois jours de vacation réside
dans cet ensemble d’une cin-
quantaine de créations verrières
signées par quelques-uns des
plus grands artisans de la fin du
XIXe et de la première moitié du
XXe siècles, tels Lalique, Emile
Gallé, Vittorio Zecchin, Zsolnay
ou Daum. Un ensemble rare et
en parfait état, provenant d’un
passionné suisse qui a décidé de
mettre aux enchères sa collec-

tion de vases. Ce sont cependant
les créations Art Déco imaginées
par René Lalique de son vivant,
qui attiseront les convoitises.
Car si le créateur français s’était
fait un nom en révolutionnant
le monde de la joaillerie avec
ses bijoux Art Nouveau, mêlant
pierres semi-précieuses et émail,
ce sont ses objets décoratifs
en verre, produits en série dès
1913, et le rachat de la verrerie à
Combs-la-Ville (Saine-et-Marne),
qui l’ont fait connaître du grand
public. «René Lalique a utilisé

le verre dans tous les domaines,
allant des flacons de parfum aux
arts de la table, en passant par
l’architecture», ajoute Olivier
Fichot.

La bible de Marsilhac
Afin de se repérer dans cette
énorme production, allant du dé-
but du XXe siècle jusqu’à la mort
du créateur en 1945, puis reprise
dès l’année suivante par son fils
Marc, Olivier Fichot s’est procu-
ré l’ouvrage L’œuvre de verre de
René Lalique de Félix Marsilhac,
historien d’art et spécialiste de
l’Art Déco. Dans cette énorme
bible de plus de 1000 pages, ré-
pertoriant l’ensemble de l’œuvre
verrier de Lalique, on apprend
ainsi que le lot phare de la vente,
un vase Languedoc couleur vert
menthe, estimé entre 5000 et
8000 francs, fut réalisé en 1929
selon la technique du verre souf-
flé-moulé, mise en place par
Lalique, et non repris après 1947,
d’où sa rareté. Mais également
que les vases de couleur étaient
beaucoup plus rares que ceux en
verre blanc. Produits à partir des
années 1920, leur teinte était ob-
tenue en ajoutant des oxydes au
mélange initiale; de cuivre pour
le rouge, de fer pour le jaune ou
de chrome pour le vert. Retenons
aussi ce vase Druide opalescent
dont l’effet satiné était obtenu
au moyen de refroidissements et
de réchauffements successifs. Un
savoir-faire précieux, développé
pendant l’ensemble de sa car-
rière et que l’artiste s’est assuré
de protéger en déposant de nom-
breux brevets.

Ventesdedécembre chezGenève
Enchères, du 10 au 12 décembre,
38, ruedeMonthoux.
www.geneve-encheres.ch

Reliures rares et livres
anciens chezPiguet
Le 10 décembre à 14 h,
Piguet - Hôtel des Ventes
dispersera dans ses locaux
genevois plus de 200 livres
exceptionnels datant du
XVe au XXe siècle

Pour sa prochaine vente aux
enchères à Genève, Piguet pro-
pose une généreuse sélection de
livres anciens et modernes. Soit
230 lots, majoritairement issus
de deux collections. La première,
d’un bibliophile francophile
bâlois, se compose d’une soixan-
taine de livres riches en gravures,
datant du XVIIIe siècle. Parmi
les plus significatifs: une édition
en quatre tomes des Fables de la
Fontaine, mises en images par
plus de 40 graveurs d’après les
dessins de Jean-Baptiste Oudry.
Estimation: de 3000 à 5000 fr.
La seconde, constituée par un

médecin grec installé en Suisse,
aussi érudit que passionné,
compte plus de 90 ouvrages du
XXe siècle, dont plusieurs perles
rares. Ses thèmes de prédilection
étant la littérature, la philosophie
et l’art, avec une place d’hon-
neur accordée au surréalisme;
Aragon, Breton, Eluard, revues
spécialisées... Exemple avec le
mythique Minotaure, un pério-
dique publié de 1933 à 1939 à Pa-
ris, sous l’impulsion des éditeurs
Albert Skira et Tériade. Il y a là

13 numéros à la couverture illus-
trée d’après Derain, Duchamp,
Ernst, Magritte, Matisse, Miró,
Picasso... L’ensemble est au com-
plet (2500-3500 fr.). Mais la par-
ticularité de ce collectionneur est
qu’il faisait relier ses ouvrages les
plus exceptionnels par les meil-
leurs artisans, notamment pari-
siens, tels que Martin, Alix ou le
couple Miguet. N’hésitant pas à
attendre des mois avant de pou-
voir récupérer son bien. L’un des
plus beaux spécimens du genre
étant cette édition originale de
La brebis galante de Benjamin
Peret, de 1949, illustrée par Max
Ernst et reliée par Pierre-Lucien
Martin en 1978 (3000-5000 fr.).
Sylvie Guerreiro

La brebis galante, Benjamin
Peret et Max Ernst, 1949. DR

des passionnés de vins.

Pourquoi Thomas Dutronc?
J’avais vu un reportage sur lui et je
l’avais trouvé plutôt sympathique.
Je lui ai écrit un e-mail où je lui
délivrais mes arguments. Je l’avais
vu au Bataclan, il y a dix ans; ma
belle-famille a une maison à Sa-
mois-sur-Seine, là où est décédé
Django Reinhardt en 1953, un gui-
tariste de jazz dont il est un incon-
ditionnel. Ma femme est corse et il
adore l’île de Beauté. De plus, il est
de la même génération que nous.
Il a dû apprécier le côté décalé de
monmessage, il a accepté de venir
avec son groupe. Alors que nous
n’avions pas vraiment de budget à
disposition...

En 2020, Baghera Wines ou-
vrira un club et une boutique
à Beau-Rivage. Comment ce
projet est-il né?
En fait, nous reprenons les lo-
caux laissés libres par Sotheby’s
au rez-de-chaussée. Les travaux
sont en cours de finalisation.
Mais nous n’avions pas besoin
des 150 m2 de surface pour ac-
cueillir nos bureaux. Nous avons
donc imaginé un club privati-
sable, avec une salle à manger,
un salon et une cave à vins. Ses
membres pourront réserver cet
espace de 70 m2 pour y déguster
leurs bouteilles, organiser des
fêtes de famille oumême des réu-
nions d’affaires.

Et la boutique?
Nous ne nous considérons sur-
tout pas comme des cavistes.
Dans ces 20 m2, on trouvera
essentiellement des raretés, des
vins un peu plus chers qu’ail-
leurs, mais prêts à boire. Nous
voulons aussi inviter un vigneron
par mois, afin qu’il parle de lui et
de sa philosophie. Notre but est
de mettre de l’homme et de l’his-
toire dans une étiquette.
Jean-Daniel Sallin

PUBLICITÉ

GenevaAuctions &Arts
De la Bourgogne à la Catalogne
Parmi les 3500 bouteilles et magnums qui seront proposés aux en-
chères, ce soir chez Geneva Auctions & Arts (dès 18 h), les amateurs
de vins auront le privilège de «voyager» entre châteaux prestigieux
et climats d’exception. Notamment avec ces douze bouteilles de Châ-
teau d’Yquem, 1er Cru Supérieur, cuvée 2003 (2500-2800 fr.), ou avec
cette caisse de Côte Rôtie La Mouline, l’un des crus les plus embléma-
tiques du Domaine Guigal, en Bourgogne (3000-3300 fr.). Mais cette
collection, conservée dans une cave de la campagne genevoise, pré-
sentera également une quarantaine de lots composés des plus grands
vins de la Catalogne, pour lesquels notre passionné a eu un véritable
coup de foudre. Un peu de soleil dans la grisaille! J.-D. S.

Le 12 décembre, la
maison genevoise
dispersera la
collection de vases
d’un passionné
suisse

Andrea Machalova

Après avoir transformé l’entrée
de ses locaux en un jardin éphé-
mère, à l’occasion de sa dernière
session de ventes, au mois de
septembre, le trio déluré de la
rue de Monthoux s’apprête à
surprendre ses enchérisseurs à
nouveau. Sa vente «Art du XXe

siècle et contemporain», du jeu-
di 12 décembre, réunit en effet
quelques pépites. À commencer
par cette armoire de magicien,
estimée entre 200 et 300 francs,
qui, grâce à un savant jeu de
perspective, permettra à son fu-
tur propriétaire de découper sa
victime en plusieurs morceaux.
Âmes sensibles s’abstenir!

Un sous-marin jaune
Impossible également de passer
à côté de ce «Yellow submarine»
qui aurait de quoi rendre fou tout
fan des Beatles qui se respecte. Un
objet que certains reconnaîtront,
puisqu’avant d’être acheminé
chez Genève Enchères, ce sub-
mersible de près de 3 mètres de
long décorait le plafond d’un res-
taurant genevois, fermé il y a peu
pour faillite. Utilisé par la Royal
Navy lors de la détection d’engins
explosifs sous-marins, l’objet est
aujourd’hui estimé entre 1000 et
1500 francs. «On pensait recevoir
une maquette de petite taille,
imaginez notre surprise lorsque
l’engin est arrivé», s’exclame

PUBLICITÉ

Peinture

«La pensée
avant d’être
œuvre
est trajet»

Prix FEMS
2020

En 1996, la Fondation Edouard et Maurice Sandoz
(FEMS) à Pully a institué le Prix FEMS. Il s’agit
d’une bourse de création de 100'000 francs suisses
attribuée en 2020 dans le domaine de la peinture.
Le Prix FEMS a pour but d’encourager la création
artistique. Il doit permettre à un artiste de franchir
un pas décisif dans sa carrière, de réaliser un projet
d’envergure, mais aussi de promouvoir son œuvre
en l’aidant à rencontrer des personnes susceptibles
d’en assurer la diffusion.

Le Prix FEMS 2020 est ouvert à tout artiste suisse
ou résidant en Suisse depuis 5 ans au moins, dans
le domaine de la peinture, sur le thème «La pensée
avant d’être œuvre est trajet». Votre dossier, établi
conformément au règlement du Prix FEMS, doit
être déposé jusqu’au 28 février 2020 au plus tard,
cachet de la poste faisant foi, à l’adresse indiquée
ci-dessous.

Le règlement du Prix FEMS et tous les renseigne-
ments utiles peuvent être obtenus sur simple de-
mande auprès de la Fondation Edouard et Maurice
Sandoz, avenue Général-Guisan 85, 1009 Pully,
tél. 021 721 43 33 ou 021 721 43 32, ou téléchargé
sur le site www.fems.ch

ANTIQUITÉS
ACHAT–VENTE

BROSSY&FILS
Meubles-Vernis au tampon

Marqueterie-Boulle
Sièges-Cartels-Boiseries

www.brossy.ch

12, route de Genève – 1180 Rolle
Tél.: 021 825 26 07 –Natel: 079 213 90 13
Fax: 021 825 26 96
E-mail: rbrossy@bluewin.ch
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